
que valent vos trésors ?

vant l’arrivée des
Suédois, chaque ré-
gion se dotait d’uneAparticularité stylis-

tique qui permettait d’identifier
sa production avec plus ou
moins de facilité. L’armoire de
notre lecteur, ne vient pas de la
taïga scandinave mais bel et
bien de nos forêts giboyeuses du
Val de Loire. Mesurant proba-
blement plus de deux mètres de
haut, ce meuble robuste est en

noyer massif. Se patinant avec le
temps il peut prendre des reflets
miel. De forme plutôt rectiligne,
il arbore sur sa traverse infé-
rieure découpée une coquille
Saint-Jacques sculptée, accostée
d’enroulements.
L’ensemble repose sur deux
pieds antérieurs droits et deux
pieds postérieurs galbés. Les
portes en panneaux sont chan-
tournées de volutes dans la par-
tie supérieure, ce qui n’est pas
sans rappeler l’art rocaille du
règne de Louis XV. Au con-
traire, son dormant, c’est-à-dire
la partie immobile entre les
portes, est ornée d’un triglyphe
central. Cette mouluration à
trois bandes évoque la monu-
mentalité d’une colonne, effet
très à la mode durant le règne de
Louis XVI. Au-dessus des deux
portes, une traverse sculptée ré-
vèle un vase fleuri d’où jaillis-
sent deux rinceaux. La fleur dif-
ficile à identifier, pourrait
évoquer la fritillaire pintade, es-
pèce que nous pouvons toujours
humer dans les jardins du châ-
teau de l’Islette en Touraine…

L’armoire est incomplète
Cependant, pour pouvoir caté-
goriquement attribuer notre
meuble à une région, il faudrait
l’observer dans son ensemble.
L’armoire d’Étienne est incom-
plète ! Il lui manque sa corniche.
Prenant parfois le nom de « cha-
peau de gendarme » en raison
de sa forme, elle a peut-être été
ôtée de notre meuble en raison
de l’abaissement progressif de la
hauteur des plafonds. Garnie de
charnières et de deux serrures
en fer forgé, on sait que les deux
portes ne font pas la même di-
mension ! En effet, la serrure de
gauche étant factice, nous en dé-
duisons que seule la porte de
droite permet d’introduire une

clef. La partie centrale, décorée
du triglyphe est donc solidaire
de la porte gauche. Le montant
central n’étant finalement pas
immobile, on parle alors de
faux-dormant !
L’armoire d’Étienne est un tra-
vail caractéristique des années
1830-1920. Mobilier abondant et
rustique, l’armoire couplée avec
un buffet bas, forment l’inté-
rieur convenable du milieu du
XIXe siècle en ville comme à la
campagne. Ce siècle aime puiser
dans les styles rétrospectifs sans
se soucier des incohérences.
Notre meuble emprunte son dé-

cor aux répertoires des règnes
de Louis XV et Louis XVI, tout
en s’en émancipant par l’utilisa-
tion de bois locaux et d’un mar-
queur régional : son vase garni
de deux fleurs stylisées, que l’on
retrouve dans le Val de Loire de
Gien à Saumur. Si elle est com-
plète, cette armoire peut être es-
timée entre 100 et 200 euros.
De quoi y cacher précieusement
de nombreux livres de contes de
Charles Perrault, de La Belle au
bois dormant, à la belle au faux-
dormant !

Une belle au faux-dormant !
Étienne présente aujourd’hui une armoire dont il souhaite connaître la région
d’origine. Aymeric Rouillac, commissaire-priseur, nous donne son avis.

Me Aymeric Rouillac
(Photo archives NR, J. Dutac)

Mesurant probablement plus de deux mètres de haut, ce meuble
robuste est en noyer massif.

Vous avez un objet à
proposer à notre expert :
envoyez-nous ce que vous
connaissez sur celui-ci, ainsi
qu’une (ou plusieurs) photo
en format jpeg (d’un poids
compris entre 250 et 500 ko)
sur la boîte mail : tresors41
nrco.fr (attention, tresors sans
accent). Vos coordonnées
sont indispensables à la prise
en compte de votre demande,
mais vous pouvez réclamer
l’anonymat en cas de
publication.

pratique

en bref
NATURE
Le printemps de l’étang
à Nouan-le-Fuzelier
La Fédération des chasseurs
de Loir-et-Cher propose une
sortie nature lundi 15 avril.
L’étang des Levrys est vide et
pourtant, il fourmille de vie,
d’indices, d’empreintes. Ce
sera l’occasion pour cheminer
tranquillement en quête
d’observations et de
découvertes.

Tarifs : 5 € adulte, 3 € – 12 ans.
Durée : l’après-midi.
Renseignements et réservation
obligatoire : FDC41 - Marie
Schricke Doyen,
tél. 06.81.66.56.09.

Geocaching à Vouzon
Sologne Nature
Environnement propose un
geocaching sur l’eau, samedi
20 avril. L’après-midi permet
de découvrir l’eau de manière
ludique, en famille. Les
participants (géocacheurs),
équipés d’un smartphone ou
d’un GPS, partent à la
recherche de boîtes (caches)
dissimulées.

Gratuit. Rendez-vous à l’église de
Vouzon, de 14 h à 16 h 30.
Renseignements :
www.sologne-nature.org
ou 02.54.76.27.18.

ÉCHANGES
Recherche familles
d’accueil
Le CEI (Centre d’échanges
internationaux) recherche des
familles d’accueil, à Blois et
dans un périmètre d’une
vingtaine de kilomètres, pour
recevoir, du 2 au 15 juillet, le
groupe « La Cité
Cosmopolite », 10 jeunes
Américains, de 15 à 18 ans. Des
activités (canoë, visite de
châteaux, etc.) seront
organisées par les
accompagnateurs du Student
Diplomacy Corps. Le reste du
temps sera consacré à la
découverte du quotidien et
des activités familiales. En
particulier, sont recherchées
des familles comprenant un
adolescent.

Renseignements auprès de
Marie-Michèle Peltier (responsable
locale CEI) au 02.54.42.76.34
ou mmichelepeltier@gmail.com

RANDONNÉE
Des réunions
avant la saison
Le Comité départemental de
la randonnée pédestre de
Loir-et-Cher organise trois
réunions de coordination pour
élaborer le calendrier des
randonnées pédestres saison
2019-2020 : mercredi 17 avril, à
18 h, salle de la Condita, à
Naveil, pour le Vendômois ;
mardi 23 avril, à 18 h 30, salle
du centre aéré, à Romorantin,
pour le Romorantinais, Vallée
du Cher et la Sologne ; jeudi
25 avril, à 20 h, Maison de
Bégon, à Blois, pour le
Blaisois. Il est indispensable
d’être présent à une des
réunions pour paraître dans le
calendrier.

Renseignements :
loir-et-cher@ffrandonnée.fr
ou 02.54.56.19.59.
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